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Liberté d’association 
et épreuve de 
décentralisation
La décision inattendue prise par 
le gouvernement en Conseil des 
Ministres de « corriger les limites 
de la loi du 1er juillet 1901 sur 
les associations actuellement en 
vigueur, et à régir le domaine de 
la création et de la gestion des 
structures associatives », a fait 
voler en éclats le rêve que bien 
d’associations ou mouvements de la 
société civile...
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Les derniers remous nés de la perquisition du siège du groupe Bolloré dans le cadre de l’enquête sur 
les conditions d'octroi des concessions des ports de Conakry, en Guinée, et de Lomé, au Togo, n’est 
ni plus, ni moins, une résurgence de la bataille impitoyable des grands groupes d’intérêts du monde 
autour des ports africains, ces lieux stratégiques d’entrée sur les marchés du continent le « plus riche 
» du monde, lieux d’écoulement des produits, d’importation et d’exportation de matière brute, de 
produits finis, etc.

Monnaie en partage entre 15 pays francophones 
africains dont le Togo, le Franc de la Communauté 
financière africaine (F Cfa) continue d’alimenter 
les débats sur le continent noir. En rapport avec ce 
débat, les grands argentiers des 15 pays africains 
membres de la zone franc ont insisté ...
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La grande bataille des 
ports africains ressurgit
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Afagnan / Secours au dispensaire d’Agome-Seva 
Un don de matériel médical composé entre autres 

de réfrigérateur, d’une table d’accouchement a 
été offert le 25 mars 2016 au dispensaire d’Agomé- 
Séva.
Le don est l’œuvre du partenaire allemand Rod Hunger 
par le truchement de l’amical « Minodou » . Ce geste 
a pour objectif d’améliorer les conditions de travail 
des agents du dispensaire en vue d’une prestation de 
qualité. Le don est estimé à 1.950.000F Cfa.

La cérémonie de remise a été présidée par le préfet 
du Bas- Mono, Sogbo Kokou Amétépé en présence 
du président de la délégation spéciale, Eklou Comlan, 
du directeur du district sanitaire du Bas- Mono, Dr 
Logossou Bruno, des chefs traditionnels et une foule.  
Le préfet a salué l’excellence des relations qui existent 
entre le Togo et l’Allemagne. Il a témoigné sa gratitude 
au donateur pour son geste qui vient en appui aux 
efforts du gouvernement.

Les missions de la douane et des impôts ont été expliquées 
les 05 et 07 avril à Anié et à Kougnohou aux opérateurs 

économiques. Initiée par l’Office Togolais de Recettes (OTR), 
cette tournée dans la région des Plateaux s’inscrit dans la 
phase des campagnes périodiques et régulières d’échanges 
avec les opérateurs économiques.
Dans les deux localités, Lucas Soglohoun, le chef de la 
délégation de l’OTR a indiqué que peu de personnes au 
Togo connaissent réellement les missions qui sont assignées 
à l’administration des douanes. Et Soglohoun de faire 
remarquer que « d’autres personnes limitent le rôle de 
la douane à la seule perception des droits et taxes ». Des 
participants à la rencontre ont saisi l’occasion pour signifier 
aux opérateurs économique que les administrations des 
douanes au-delà de leur rôle fiscal ont aussi des missions de 
santé publique, sécuritaire et de protection du patrimoine 
national.

     Anié-Akébou / Missions de la douane et des 
impôts

Des patients dans la région des Savanes ont 
bénéficié d’une campagne de consultation 

foraine gratuite le 02 avril 2016. La campagne a 
permis de consulter près de 700 malades souffrant 
de pathologies diverses grâce à une vingtaine 
d’assistants médicaux.
Outre les soins prodigués, le public a été sensibilisé 
sur l’importance des mesures hygiéno-diététiques, de 
la prise en charge de la tension artérielle, du diabète, 
de l’ulcère gastrique, de la lombosciatique et autres 
spécificités.
La campagne a été organisée par la section régionale 
des Savanes de l’Association des Assistants Médicaux 
du Togo (ASAMTOSavanes) qui a lancé un appel aux 
partenaires afin de toucher les hameaux les plus 
reculés des Savanes. 

Tône / Du secours pour 700 malades 

Rassemblés par Elom H. (Stagiaire)

La 8e édition du Forum National du Paysan Togolais 
(FNPT), couplée d’une mini foire sur les technologies 

agricoles innovantes, s’est tenue du 07 au 09 avril à 
Kara.
 Ce rendez-vous a été une tribune d’échanges entre 
les acteurs du monde rural et les autorités du pays, 
sur les voies et moyens pour promouvoir davantage le 
secteur agricole au Togo.
C’était une l’initiative du ministère de l’Agriculture, de 
l’Elevage et de l’Hydraulique.
Placé sous le thème « La transformation du secteur 
agricole par la promotion des entreprises et industries 
agricoles dans un cadre de partenariat public privé ».
Ce forum a été marqué par des conférences-débats, 
ateliers thématiques et une plénière de restitution. 
L’exposition de divers produits agricoles et animaliers, 
du matériel de transformation des produits agricoles 
dans des stands sur l’esplanade du Palais des congrès. 

Zio / Ecole de gestion des dépenses locales
Pour préparer les agents des collectivités à bien jouer 

leur rôle dans la décentralisation, une formation 
sur « La procédure normale d’exécution des dépenses 
locales » a rassemblé des agents des services financiers 
des communes de Kpalimé, Sokodé et Tsévié, Kloto, 
Tchaoudjo et Zio du 05 au 07 avril 2016 à Tsévié.
L’objectif est de renforcer les capacités opérationnelles 
des personnels des collectivités territoriales 
partenaires du Programme Bonne Gouvernance et 
Décentralisation (ProDeG) et de permettre aux experts 
formés de mettre en pratique les enseignements reçus.
Cette formation fait partie des trois sessions de 
formation co-organisées par ProDeG, le Service 
Allemand de la Coopération et le ministère de 
l’Administration territoriale. Les échanges ont 
porté entre autres sur le budget, les procédures 
d’exécution de dépense ; le rôle et la responsabilité 
des ordonnateurs et des comptables.

Tchaoudjo / ITIE prône la transparence 
Une délégation du bureau exécutif de l’Initiative 

pour la Transparence dans les Industries 
Extractives (ITIE) a présenté, les rapports 2012 et 
2013 des activités de l’institution aux populations de 
la région centrale le 11 avril 2016 à Sokodé.
C’était au cours d’une réunion à laquelle ont pris part 
les acteurs impliqués dans les services déconcentrés 
par l’ITIE dans la région Centrale et le préfet de 
Tchaoudjo, Col. Mompion Matiéïndou.
Les  rapports ont porté sur les paiements effectués 
par les Industries Extractives à l’Etat et sur les 
recettes que les régies financières ont perçues auprès 
de celles-ci pour le compte des années 2012 et 2013.
Il  a été recommandé une amélioration de la mise 
en œuvre de l’ITIE et une maîtrise des entités 
déclarantes, de la collecte ainsi que le rapprochement 
des données prévisionnelles et réalisées.

Kozah / Forum national du paysan togolais

Communiqué

ASKY, la compagnie aérienne 
panafricaine est heureuse de vous 
informer du démarrage des opérations 
du HUB dans la nouvelle aérogare de 
l'Aéroport International Gnassingbé 
Eyadéma de Lomé, au Togo, à compter 
de ce mois d'Avril 2016.

Ceci permettra  à nos chers passagers 
de bénéficier d'un aéroport ultra 
moderne  et conforme aux standards 
internationaux.
Avec trois niveaux abritant la zone 
arrivée, la zone transit et la zone départ, 
avec trois
passerelles d'embarquement 
télescopiques. Cette nouvelle  aérogare 
offre en plus un confort exceptionnel, 
des centres commerciaux duty free, des 
restaurants, des salons d'affaires et VIP 
pour une relaxation, le Wi-Fi haut débit 
gratuit et accessible à tous, plusieurs 
comptoirs pour plus de fluidité pendant 

The  Pan  African Airline

DEMARRAGE  DES  OPERATIONS  DE LA  NOUVELLE  AEROGARE  DE  LOME

les enregistrements.

Votre Compagnie Aérienne Panafricaine 
ASKY, vous remercie pour la confiance et 
espère vous voir le plus souvent sur nos 
lignes.

Head Office
EBID Building- ECOWAS BP  2988 -Lome-
TOGO
Tel (228) 22 23 05 10122  20 88 18
www.flyasky.com 1 11"askyairline  

RDC / Dialogue inclusif

Edem Kodjo 
rassure, l’opposition 
conditionne

Portrait

L’icone Candide 
Leguede 

Benazir Bhutto Cyclisme / Tour inter- 
nationale du Togo

C’est parti pour la 
25ième édition

Petit déjeuner

« Ayimolou » 
et « Kom » en 
vogue
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Politique
Ed

ito

Vincent Bolloré, "le roi des Ports 
africains"

Comme porteurs d’une telle 
initiative, on compte comme 
président national, Djifa Kokuvi 

Sokpah, un nom qui ne dit pas grande 
chose aux observateurs de la scène 
politique togolaise, depuis l’avènement 
du multipartisme au début des années 

«Nouvelle Dynamique»
Le 133è parti politique à naître le samedi prochain 
Un lieu, la salle Kpalimé de l’hôtel Ibis de Lomé, une date, le samedi 16 avril 
prochain. C’est dans ce décor que se déroulera le port sur les fonts baptismaux, le 
133ème parti politique togolais, « La Nouvelle Dynamique ». 

1990. Partie aux nouvelles pour 
informer un peu plus ses lecteurs avant 
même le lancement de ce nouveau 
parti politique, la rédaction de votre 
journal s’est vu indiquer que dans sa 
composition, le parti ne compte que de 
nouvelles têtes qui veulent également 

Selon l’Agence France Presse (AFP), 
une perquisition a été menée le 8 
avril au siège du groupe Bolloré, 

dans le cadre d'une information 
judiciaire ouverte en novembre 2013 
par le parquet national financier portant 
notamment sur des soupçons de « 
corruption d'agent public étranger ».
C'est en questionnant, d’après la même 
source, sur les relations de Francis Perez, 
président du groupe Pefaco, une société 
spécialisée dans l'hôtellerie et les jeux 
et très implantée en Afrique, que les 
enquêteurs ont été amenés à se pencher 
sur les activités africaines de l'industriel 
Vincent Bolloré.

Les enquêteurs de l'Office central de lutte 
contre la corruption et les infractions 
financières et fiscales (OCLCIFF) « se 
demandent si le groupe du milliardaire 
breton [absent durant la perquisition] a 
utilisé son bras publicitaire Havas pour 
faciliter l'obtention de la gestion des 
ports de Conakry en Guinée et de Lomé 

Perquisition du siège du groupe Bolloré
La grande bataille des ports africains ressurgit
Les derniers remous nés de la perquisition du siège du groupe Bolloré dans le cadre 
de l’enquête sur les conditions d'octroi des concessions des ports de Conakry, en 
Guinée, et de Lomé, au Togo, n’est ni plus, ni moins, une résurgence de la bataille 
impitoyable des grands groupes d’intérêts du monde autour des ports africains, 
ces lieux stratégiques d’entrée sur les marchés du continent le « plus riche » du 
monde, lieux d’écoulement des produits, d’importation et d’exportation de 
matière brute, de produits finis, etc.

au Togo », affirme Le Monde.
En République de Guinée, le président 
Alpha Condé, élu en 2010, avait résilié 
en mars 2011, par décret, la convention 
de concession du terminal à conteneurs 
du port de Conakry octroyée en 2008 
pour une durée de 25 ans à Getma, une 
filiale de l'armateur NCT Necotrans.
Le gouvernement guinéen avait confié 
quelques jours plus tard la gestion du 
port au groupe Bolloré, déclenchant une 
bataille judiciaire entre les deux rivaux. 
Le groupe Bolloré avait été condamné 
en 2013 par le tribunal de commerce 
de Nanterre (Hauts-de-Seine) à verser 
plus de 2 millions d'euros à NCT 
Necotrans. Sollicité par l'AFP, le groupe 
Bolloré a indiqué avoir « cessé toute 
communication politique depuis 2011 ».

Une guerre silencieuse ?

Certains observateurs appellent cette 
inimitié profonde entre des hommes 
d’affaires qui ressurgit « une guerre 

silencieuse », d’autres préfèrent 
parler d’une guerre autour des ports 
stratégiques d’Afrique pour les grands 
groupes d’intérêts du monde.
Pour d’autres encore, c’est une nouvelle 
étape de redistribution du gâteau 

que représentent ces ports, lieux par 
excellence de transit, d’échanges, de 
transaction, etc. entre le continent 
africain en pleine croissance et les 
autres continents du monde.  Des 
hommes d’affaires de France disputent 
cette guerre silencieuse pour un moyen 
essentiel à l’importation, à l’exportation, 
à la production.... Ainsi, Vincent Bolloré, 
le milliardaire français contrôle presque 
la quasi-totalité des ports de l’Afrique de 

l’ouest francophone. Cela  est indéniable.  
Et ce qui n’est pas moins vrai, ce sont 
les conditions inimaginables dans 
lesquelles, il est parfois arrivé à arracher 
le marché à la société manutentionnaire 
Progosa du franco-espagnol Jacques 
Dupuydauby.

La perquisition du siège du groupe 
préfigure-t-elle un règlement de 
comptes ? Une chose est certaine, 
quelle que soit l’issue de cette affaire, 
il n’est pas évident que l’attribution de 
ces concessions revienne aux sociétés 
africaines. Et il y a de fortes chances 
que tout soit à l’avantage des lobbies 
financiers étrangers à l’Afrique. Ce qui 
revient du pareil au même. 
Lomé, représente l’une des meilleures 
places portuaires de la façade Atlantique 
avec son port en eau profonde. Pour 
rendre très compétitif le Port de Lomé, 
le groupe Bolloré a investi plus de 
300 milliards de francs Cfa, pour des 
travaux d’une durée de 18 mois, dans 
la construction du 3ème quai ouvrant 
désormais ses eaux aux navires de 3ème 
génération ou de transbordement.
Il ne serait pas superflu d’ajouter que 
Lomé va accueillir en octobre prochain 
une conférence planétaire de très haut 
niveau sur la sécurité maritime.

TM

 s'étaient donnés depuis plusieurs 
années. Pour sauver si possible les 
meubles de la liberté d’association 
qui risque de prendre du plomb 
dans l’aile au nom de ce projet de 
loi, Me Jean Yaovi Dégli, le président 
de « Bâtir le Togo », exprimait ses 
inquiétudes en ces mots : « Lorsque 
le gouvernement prend comme 
cela les textes, et qu'il dit qu'il va 
les modifier, c'est généralement 
avec l'intention de les corser sur 
les plans des restrictions. Et s'il y 
a ces restrictions-là, demain les 
associations auront des difficultés. 
On nous parle déjà de sanctions. 
Sanction sur quoi ? Sanction sur 

l'évolution des associations ? Sur 
leurs activités ? »
Inquiétude dont s’approprie, 
pareillement, la Ligue des 
consommateurs du Togo, dont le 
président se demande : « Nous ne 
savons pas si ces sanctions vont être 
punitives. Ce seront des sanctions 
qui vont restreindre la liberté 
associative dans notre pays. Donc la 
sanction qui peut empêcher la liberté 
d'association, c'est la dissolution. 
On vous dira peut-être : si vous ne 
produisez pas le rapport d'activités 
pendant le premier exercice ou bien à 
la fin du second exercice, l'association 
est dissoute, juridiquement, par 

décision de l'Etat. Les gens auront 
peur. »
 Nul doute que les Togolais auraient 
applaudi unanimement cette 
mesure et toute décision visant à 
défendre véritablement la liberté, la 
dignité et la fierté des associations 
si ces principes d’association dont 
on connaît la valeur n’étaient 
pas menacés. En effet, depuis 
le lancement du processus de 
décentralisation devant aboutir 
aux élections locales, l’actualité ne 
fait qu’apporter chaque jour son lot 
d’éléments discutables.
Cette façon de faire, tout comme par 
exemple la conférence du Ministre 

de la décentralisation prévue à Paris 
en vue de l’explication du processus 
à la diaspora – conférence reportée 
finalement sine die - s’apparentent, 
au mieux, à de l’improvisation dans 
la gestion du processus, et, au pire, 
à une conspiration contre les intérêts 
des pauvres associations sacrifiées 
sur l’autel de l’épreuve des Locales. 
Les associations, creusets et reflets 
d’idées nouvelles et de combats 
d’idées, ne méritent pas cette forme 
de sacrifice. Il faut plutôt les soutenir.

Dieudonné Korolakina

« Maitre Paul Dodji Apévon se prépare 
pour faire une sortie tête haute, en 
surprenant le vieux Agboyibor qui sacrifie 
sa casquette de retraite politique noyée 
dans la honte de l’histoire. La Natif de Vo 
met le cap sur les associations à la base 

Politique
Me Dodji Apévon va-t-il 
se retirer du CAR ?
La polémique au Comité d’Action Pour le Renouveau (CAR) avec à la clé les velléités 
du  retour de Me Agboyibo à la tête du parti, continue de faire couler de l’encre et 
de la salive. Dans les colonnes de bien de confrères et tout comme sur les pages 
de nombre de journaux en ligne, on croit savoir que l’actuel président national du 
CAR travaillerait dans l’ombre pour se frayer une place convenable sous le soleil 
politique togolais.

pour mobiliser des ressources humaines 
à la guise d’une éventuelle aventure 
politique en dehors du CAR », note en 
effet www.togo-online.co.uk.
Le portail d’informations argue que 
« l’organisation d’une rencontre de 

sensibilisation et de formation des 
femmes des marchés sur des notions 
de civisme et de citoyenneté atterrit 
sur la scène médiatique. Une initiative 
qui émane de l’association « Nouveau 
Citoyen » portée par le confrère 
Koudjodji Dodji dont l’objectif indiqué 
est de contribuer à redorer le blason au 
civisme dont l’image est sérieusement 
écorchée par les tristes évènements 
sociaux politiques qui ont émaillés 
l’évènement de la démocratie au Togo.
Déjà, bon nombre de Togolais se 
demandaient la personne qui peut 
bien se cacher derrière cette initiative, 
surtout qu’au Togo, il n’y a jamais rien 
sans rien. Très vite, le nom de Maître 
Paul Dodji Apévon à la quête d’une 
hutte politique semble apporter de l’eau 
aux moulins de l’opinion. »
Pour l’heure, il n’est pas aisé de 
se prononcer sur l’avenir du parti 

d’Agboyibo à la lumière de cette 
profonde crise qui déchire le CAR en 
mettant sérieusement en lambeau le 
tissu du parti qui avance, bon an, mal an, 
vers un congrès aux issues que beaucoup 
imaginent et présument très perplexes. 
Sans aucun doute, Me Apévon et tous 
ses sympathisants vont devoir se tracer 
une nouvelle voie politique. Tant tous 
les schémas possibles les affaiblissent 
face à un courant fort du fondateur et ex 
président national qui déroule un rouleau 
compresseur et donnen l’impression 
d’être le propriétaire du parti. Vivement 
le congrès du CAR pour couper court à 
toutes les supputations et spéculations 
et pour situer les Togolais qui auront 
besoin, d’une certaine mesure de 
s’informer, sur la cartographie politique 
qui va ainsi se redessiner.

TM

apporter leur contribution au débat 
politique togolais. 

D’après le président national, M. Sokpah, 
leur parti, conformément à son objectif 
qui est « d’œuvrer à la réconciliation 
nationale et à la cohésion sociale » au 
Togo, se veut un parti de l’opposition 
modéré, qui entend «défendre les 
Togolais et semer l’amour pour récolter 
la paix ». 

En attendant son lancement officiel 
de « La Nouvelle Dynamique », on ne 
peut que souhaiter bonne arrivée à ce 
énième parti dans un marigot politique 
togolais surtout de l’opposition où 
radicaux et modérés ne se font pas de 
cadeau, oubliant parfois que l’adversaire 
commun c’est le parti au pouvoir. 

F.S 
Afreepress 
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International

Paul Kagame

Edem Kodjo

L’ex président béninois Yayi Boni

Isaak Zida

Togo matin vous propose un extrait de l’interview réalisé 
avec ce Chef d’Etat critiqué à l’extérieur mais adulé par 
sa population.

Jeune Afrique : Lorsque vous et moi avons, il y a quelques 
années, abordé le délicat sujet de la limitation des mandats et 
des présidents tentés de s’éterniser au pouvoir, vous m’aviez 
répondu que, sur ce point comme sur beaucoup d’autres, vous 
seriez un président différent. Or la Constitution rwandaise a 
été réformée, et vous voici candidat à votre propre succession 
en 2017. Pourquoi avez-vous changé d’avis ?
Paul Kagamé : Lorsque je vous ai dit cela, j’avais ajouté que 
la politique n’était pas seulement une affaire de choix ou de 
souhait personnels, mais qu’il fallait tenir compte de l’opinion 
du peuple et qu’en définitive c’était le peuple qui décidait. La 
limitation des mandats est une chose : nous l’avons d’ailleurs 
portée à deux mandats de cinq ans au lieu de sept ans 
auparavant. Mais avant d’appliquer cette disposition, le peuple 
rwandais, dans son écrasante majorité, a voulu que j’effectue 
un septennat de plus.
Ce n’est pas moi qui l’ai voulu, ce sont les Rwandais, compte tenu 

Burkina Faso/Opération mains propres
Isaak Zida, première 
victime
Politique d’épuration de la corruption dans les plus hautes sphères du pouvoir 
Burkinabé ou règlement de compte personnel ? Nul ne saura répondre à cette 
question avec certitude. Mais ce qu’on peut retenir pour l’instant, ce qui est 
patant, c’est qu’Isaak Zida ne repartira pas avec des mains soupçonnées d’avoir 
trempées dans diverses affaires de concussions et de malversations financières.

Le nouveau président du Faso veut 
bien faire les choses. Il n’est pas 
question que sa politique ait des 

bases enfouies dans la corruption. En 
quelques semaines donc, le nouveau 
pouvoir  a mis en œuvre un audit détaillé 
du régime de transition à l’Autorité 
supérieure de contrôle d’État et de lutte 
contre la corruption (ASCE/LC). Ensuite, 
un comité interministériel chargé 
d’examiner les conditions d’attribution, 
en octobre et en décembre 2015, de 
18 marchés pour un montant total de 
111 millions d’euros a été mis en place. 
Enfin, des procédures judiciaires sur 
des soupçons de blanchiment d’argent 

RDC / Dialogue inclusif
Edem Kodjo 
rassure, l’opposition 
conditionne
Devant la presse ce mardi 12 avril à Kinshasa, le facilitateur Togolais Edem Kodjo 
a annoncé la mise en route du dialogue congolais inclusif d'ici la fin de la semaine. 
Mais, même si l’opposition y est favorable, elle émet toutefois des réserves et 
pose quelques conditions.

« Il n’y a pas de choses impossibles pour 
les hommes de bonne volonté. Cette 
semaine, je compte bien installer le 
comité préparatoire », a annoncé l’ancien 
secrétaire général de l’organisation de 
l’Unité Africaine (OUA) Edem Kodjo sur 
un ton qui se veut rassurant.
Mais en premier lieu, le facilitateur 
compte installer un comité préparatoire 
avant la tenue des assises proprement 
dites. Mais seulement, l’ancien 
fonctionnaire de l’OUA ne sait pas 
exactement le temps que devra durer 
ce dialogue. En revanche, il affirme 
pouvoir commencer avec ceux qui seront 
disponibles. La porte restera ouverte et 
les autres pourront embarquer à bord du 
train au fur et à mesure.

Du côté de l’opposition, si on est 
favorable, des points d’ombre devraient 
être éclaircies avant tout. Pour le porte 
parole de l’UDPS, les parties doivent, 
d'ici au 24 avril, s'engager à respecter 
strictement la Constitution.

Pour la Dynamique de l'opposition et 
le G7, pas question de participer à un 
dialogue « made in Kabila ». Le porte-
parole du Mouvement social pour 
le renouveau se montre plus ferme 
encore sur le futur déroulement des 
négociations. D'après Simon Ikenge, 
son porte-parole, le parti de Joseph 

Rwanda / Kagamé
« Le Rwanda est une démocratie, 
pas une monarchie »
Réforme de la Constitution, succession, absence d'opposition… France, RD Congo, Burundi… Sur 
tous ces sujets qui fâchent, le chef de l'État riposte sans détour…

de la situation historique exceptionnelle du Rwanda, d’où 
nous venons et des risques inhérents à tout changement 
de cette nature. En d’autres termes, les Rwandais ont fait 
savoir, en se prononçant à 98 % en faveur de la réforme de 
la Constitution, qu’ils ne se sentaient pas prêts à changer 
de leadership. Ce qui était à l’opposé de ce que j’aurais, à 
titre personnel, souhaité.

Jeune Afrique : Tout de même, il fallait s’y attendre, non ?
Détrompez-vous ! Nous avons discuté de cela pendant 
près de trois ans et jusqu’à la dernière heure, j’ai demandé 
à mon parti, le Front patriotique rwandais [FPR], d’étudier 
des solutions alternatives en tenant compte de trois 
impératifs : la poursuite du progrès économique et social, 
le maintien de la stabilité et l’inéluctabilité de l’alternance 
au pouvoir. Sa réponse a été claire : oui, le changement 
est inévitable à terme, mais non, le moment n’est pas 
encore venu ; Kagamé doit, pendant une période de 
transition de sept ans, continuer de diriger le pays pour 
l’ancrer définitivement dans la modernité économique et 
démocratique.
Jeune Afrique : La nouvelle Constitution vous donnera 
droit à deux mandats de cinq ans de plus. Avez-vous 
l’intention de rester au pouvoir jusqu’en 2034 ?
L’esprit et le but de cette réforme sont de permettre et 
de préparer une alternance dans les meilleures conditions 
possibles. Cela n’est donc pas mon intention. Et puis, 
comprenez bien ceci : je sais que le fait de me porter 
candidat à ma succession en 2017 peut être perçu par 
une partie de l’opinion extérieure au Rwanda comme une 
mauvaise chose. Cela, je l’assume. Car je le fais pour de 
bonnes raisons. Et peu m’importe si mon nom est associé 
à ces critiques, tant que je suis convaincu de correspondre 
aux volontés du peuple.

Extrait de l’interview réalisée par François Soudan, Jeune 
Afrique du 12 avril 2016.

Cette nomination intervient une semaine seulement 
après qu’il ait quitté le pouvoir le 06 avril 2016, 
après une présidentielle remportée par l’homme 

d’affaire Patrice Talon.
Pour l’organisation panafricaine, Yayi Boni a montré 
ses vertus d’homme démocratique et d’homme d’Etat 
respectueux des principes constitutionnels. Son action a 
compté beaucoup dans la consolidation de la démocratie 
en Afrique. 
Installé dans sa résidence à Tchaourou, sa ville natale, le « 
nouveau ex-président » du Bénin passe son temps entre 
rencontre privée, sortie publique et séance de prière. 
Le désormais ex Président du Benin aura joué un rôle 
particulier dans l’enracinement de la démocratie au 
Bénin. Il a quitté le pouvoir après les deux mandats que 
lui autorisait la Constitution de son pays, contrairement 
à d’autres Présidents et ouvre la voix d’une nouvelle ère 
démocratique au Bénin.

A.W.

portant sur 131 millions d’euros ont été 
ouvertes.

Les premiers résultats de tout ce 
dispositif aura ainsi conduit à remettre 
en cause la nomination de Zida au poste 
d’ambassadeur du Faso à Washington. 
Des bruits courraient dans les médias 
locaux à propos de la gestion qui était 
faite de cette transition. Plusieurs 
responsables de la transition, au premier 
rang desquels Isaac Zida, sont en effet 
suspectés de corruption lorsqu’ils étaient 
aux commandes du pays. Anomalies 
budgétaires dans les ministères, primes 
de départ pour les ministres, acquisition 
de terrains de choix à prix cassés, etc.

Mais, certains voient dans tout ceci 
un début de règlement de comptes 
politiques dont Zida serait la principale 
cible. Pour l’un de ses ex-ministres, 
au sujet d’un terrain acquis à un prix 
dérisoire, « Il (Zida) n’a aucune raison 
d’être inquiet, car il a acheté cette 
parcelle de façon totalement légale. Je ne 
vois pas où est le problème ».

Pour l’instant, il ne s’agit que de soupçons 
sur lesquels des vérifications sont en 
train d’être menées. Mais une chose 
est sûre, le nouveau pouvoir veut aller 
jusqu’au bout.
Et aller jusqu’au bout voudrait dire faire 
tomber des têtes. A n’importe quel prix.

A.W

Kabila a l'intention de passer outre la 
Constitution. Le MSR ne ferme pas la 
porte au dialogue, mais le parti exige 
d'abord que les règles constitutionnelles 
soient respectées.

La balle est dans le camp du médiateur 
de réussir à enlever cet « obstacle », s’il 
veut réussir sa mission au Congo.

Alexandre Wémima

UA / Bénin
Yayi Boni désigné 
chef de mission 
L’ex Président Béninois Yayi Boni est nommé comme 
le chef de la mission d’observation de l’Union 
africaine (UA) pour l’élection présidentielle en Guinée 
Equatoriale. 
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Candide 
Leguede (g) 

lors du dîner 
des icônes 

Laolu 
Senbandjo et 

ses chaussures

Mike 
Mlombwa

Dr Osato Osemwengie

Initiative & développement

Afin de créer des modèles uniques 
et sensationnels, l’entreprise 
américaine Nike spécialisée dans 

le vestimentaire a recruté le talentueux 
artiste nigérian Laolu Senbanjo. Musicien 
diplômé en droit, avec une expérience 
dans le droit de l'homme pratiqué au 
Nigéria, Senbanjo a un vaste répertoire 

Réussite
De mendiant à milliardaire
Avec détermination et ardeur, Mike Mlombwa est parti du statu de mendiant à celui d’homme d’affaires à succès que l’on connait 
aujourd’hui. Son histoire, c’est celui d’un homme qui est parti de zéro pour devenir héro aujourd’hui. Son parcours est l’un des 
plus riches en inspiration  et prouve à suffisance que l’on peut si vraiment il veut.

La seule chose dont on a besoin pour 
réussir est la détermination. C’est en 
tout cas ce que nous enseigne l’histoire 

du malawite. En effet, Mike est issu d’une 
famille très pauvre. Il a grandi dans une 
petite bourgade au sud de la frontière 

Portrait
L’icône Candide Leguede 
Femme à plusieurs casquettes, et dotée d’un véritable dynamisme, Madame 
Candide Leguede est l’une des femmes prêtes à relever les défis. Les défis d’un 
pays, d’un continent qui se veut émergent. Forte des nombreuses distinctions et 
d’un parcours riche, elle est une source d’inspiration pour les jeunes hommes et 
surtout pour la gent féminine qui se cherche.

Spécialiste en planification, suivi 
et évaluation des programmes de 
développement,  et en management 

des entreprises, Madame Candide 
Leguede est la directrice générale de la 
société Arcandia.
Elle est également la Présidente des 
Femmes Entrepreneurs et Femmes 
d'Affaires de l'espace CEDEAO (Afrique 
de l'Ouest), après un mandat de quatre 
ans à la tête de l'Association des Femmes 
Chef d'Entreprise du Togo (AFCET). 
En outre, elle crée aussi la Fédération 
des Femmes Entrepreneurs et Femmes 
d'Affaires du TOGO (FEFA/TOGO), une 
organisation qu’elle met en avant garde 

de son combat pour l'autonomisation 
des femmes, et la promotion d'un 
entrepreneuriat féminin fort, émergent 
et compétitif.

Plusieurs distinctions sont à son actif. On 
parlera par exemple du prix "Halo d'Or" 
de l'Entrepreneuriat Féminin au Togo en 
2009, de l’Oscar de l'Entrepreneuriat 
Féminin, Edition KAFOUR 2009 à 
Cotonou, République du Bénin et bien 
d’autres encore. Son dynamisme a 
également été salué par « le dîner des 
Icône », un évènement qui distingue les 
personnalités remarquables en Afrique.

Rachidou Zakari

de Mwanza. « Ma mère était très pauvre. 
Alors, j’ai grandi en habitant avec plusieurs 
personnes qui m’aidaient à payer mes frais 
de scolarité. Dans l’après-midi, je revenais 
de l’école pour travailler dans les jardins ou 
m’occuper du bétail, pour gagner un peu 
d’argent », raconte Mike Mlombwa au site 
ecceafrica.com qui l’a interviewé.

Pour parler de son histoire, il faut juste 
retenir que c’est l’un de ces hommes, dont 
la société n’accorde aucune importance, 
aucun avenir, si ce n’est celui d’un homme 
malheureux, qui ne connaitra jamais la 
richesse. 

Que ce soit son voyage à pied 60 km, pour 
rallier la ville commerciale de Blantyre sans 
un sou en poche ni endroit où vivre, ou 
son emploi à temps partiel qui lui permet 
de reprendre ses études secondaires, rien 
n’indiquait que Mike serait allait réussir un 
jour dans la vie.

Comment est-il arrivé ?

Après ses études secondaires, Mike 
Mlombwa se lance dans de petits 
commerces. Il achète des denrées chez les 
grossistes pour les revendre au détail. Avec 
ses premiers gains, il se procure une voiture 
d’occasion, pour traverser plus facilement 
les frontières et acheter de la marchandise 
auprès des grossistes au Mozambique, 
en Zambie et en Afrique du Sud. 
Malheureusement, son petit commerce 
subit la concurrence des expatriés tels que 
les Indiens dont les produits inondent le 
marché local.

Il décide alors d’acheter une deuxième, puis 
une troisième voiture. Il crée un service de 
location de véhicules avec chauffeurs qu’il 
nommera « Countrywide Car Hire ». Son 
entreprise opère dans les villes principales 
du Malawi et dessert principalement les 
aéroports et les hôtels du pays. Le succès 
de la start-up est fulgurant. Mike Mlombwa, 
qui avait du mal à payer ses études, devient 
rapidement milliardaire en Kwachas 
malawites, la monnaie locale. Aujourd’hui, il 
est considéré comme l’un des plus grands 
succès dans l’univers des affaires, dans 
son pays. Il est même régulièrement invité 
partout dans le monde, à partager son 
expérience dans des conférences.

ZAK JAY

Technologie
Il construit des drones 
pour l’armée américaine
Qui aurait cru que la toute puissante armée des Etats-Unis commanderait ses 
drones à un Nigérian ? Et pourtant, ce n’est pas la seule chose que le Dr Osato 
Osemwengie a apporté aux Américains.

Osato Osemwengie est originaire 
de l’Etat de Benin, au Nigéria. Il 
est titulaire de quatre diplômes 

universitaires. Ilest le fondateur de 
l’Open Robotics University, une 
université américaine qui décerne 

gratuitement des diplômes d’ingénierie 
en robotique. Véritable sommité en la 
matière, il construit des drones pour l’US 
Army. Ces derniers sont indispensables 
pour la sécurité du pays. En 2008, il a 
participé aux championnats du monde 

de robotique, en tant que coach pour 
les équipes participantes. Il a également 
été un facilitateur pour la Bill et Melinda 
Gates Foundation. Mais, l’expertise du 
Nigérian a également servi dans son 
pays.Avant de partir pour les Etats-Unis, 
en 1982, il a été l’administrateur du 
College of Education de Benin City et 
était considéré comme l’un des meilleurs 
éducateurs du pays.

A l’heure où la science est devenue 
un vecteur de développement, le 
Nigéria, voire le continent africain, aura 
certainement besoin de profils tels que 
celui du Dr Osato Osemwengie.

Source : ecceafrica.com

Talents
Nike recrute un artiste 
nigérian
L’artiste nigérian Laolu Senbandjo a été recruté à New York par Nike  comme « 
master of air » pour créer des chaussures air max inspirés de l’art africain. 

de thèmes à dessiner. 

Selon Nike, « Senbanjo dessinera en 
tirant son inspiration de son héritage 
Yorouba. Son vécu et ses voyages 
internationaux. Chez Air Max, il créera de 
l’art en intégrant son amour pour air max 

», apprend-on.

En se confiant sur son sur son travail 
artistique, Senbanjo confie : « je suis 
militant passionné et vous remarquerez 
que la plupart de mes œuvres sont des 
idéologies de justice sociale tissée tout 
du long ... Le féminisme, les femmes, les 

enfants sont souvent des thèmes actuels 
et courants de mon travail ».

Cet artiste nigérian a su mettre en avant 
son pays et l’art africain sur la carte 
mondiale avec talent et créativité.

TM
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Dossier

Des billets de Francs Cfa

Kako Nubukpo

Monnaie en partage entre 15 pays francophones africains dont le Togo, le Franc de la Communauté financière africaine (F Cfa) continue d’alimenter 
les débats sur le continent noir. En rapport avec ce débat, les grands argentiers des 15 pays africains membres de la zone franc ont insisté la semaine 
dernière à Yaoundé sur la nécessaire ‘diversification’ de leurs économies et les ‘efforts’ à faire pour ‘rationaliser les dépenses’. Au-delà de cette énième 
rencontre, il urge de se demander ce que des africains reprochent au F Cfa, quels sont les avantages et les inconvénients liées au maintien de cette 
monnaie et quelles sont les perspectives à venir… Dossier 

Franc Cfa

Critiques, perspectives et 
attentes 

Débat récurrent depuis 
soixante-dix ans

Le franc Cfa en vigueur dans les huit 
pays de l’UEMOA (Mali, Burkina 
Faso, Sénégal, Guinée Bissau, Côte 

d’Ivoire, Bénin, Togo et Niger) devrait 
bientôt être librement utilisé dans 
les six pays de la CEMAC (Cameroun, 
Gabon, Congo, Guinée équatoriale, 
RCA et Tchad). Les gouverneurs de la 
BCEAO, Tiemoko Koné et de la BEAC, 
Lucas Abaga Nchama, en ont donné 
l’assurance le 9 avril 2016 à Yaoundé, 
la capitale camerounaise, au cours de la 
conférence de presse de clôture de la 
réunion semestrielle des ministres des 
Finances de la zone franc.
«Je ne donnerai pas de date exacte, mais 
c’est pour bientôt, afin de consolider 
l’intégration» de nos deux régions, a 
souligné Lucas Abaga Nchama. «Nous 
avons beaucoup travaillé sur la question. 
Malheureusement, l’évolution de la 
conjoncture nous amène à prendre des 
mesures plus rigoureuses», a renchéri 
Tiémoko Koné.

Les Francs Cfa d’Afrique de l’Ouest 
et du Centre seront «bientôt» 
interchangeables 

Franc Cfa / Jusqu'où la remise en 
cause ?

Au-delà de ces sujets d’actualité, 
c’est la question de l’avenir du 
franc CFA qui pourrait revenir 

sur le tapis, à la faveur des échanges 
entre ministres et banquiers centraux 
sur sa convertibilité et sur son 
fonctionnement.

Le débat sur le franc CFA, récurrent 
depuis la création de cette monnaie il 
y a soixante-dix ans, a été relancé en 
2015 par les critiques virulentes du 
président tchadien Idriss Déby qui a 
appelé les pays de la zone franc à se 
doter de leur propre monnaie.

« Il y a des clauses qui sont dépassées. 
Ces clauses-là, il faudra les revoir dans 
l’intérêt de l’Afrique et dans l’intérêt 
aussi de la France. Ces clauses tirent 
l’économie de l’Afrique vers le bas », 
avait-il déclaré lors de la célébration 
des 55 ans de l’indépendance du Tchad.
Un frein au développement de l’Afrique?

Le « CFA », nom donné à deux monnaies 
distinctes, utilisées en Afrique de 
l’Ouest et en Afrique centrale, est lié 
à l’euro par un système de parité fixe. 
Pour garantir cette parité, les Etats 
africains doivent déposer 50 % de leurs 
réserves de change auprès du Trésor 
français.

Ce lien fort avec l’euro est considéré 
par beaucoup comme un gage de 
stabilité. « Le franc CFA est une 
monnaie d’intégration » ce qui « est 
très important pour développer des 
grands marchés intérieurs », a estimé 
en décembre l’ex-premier ministre 
béninois Lionel Zinsou.
Mais le système est aussi accusé de 
freiner le développement de l’Afrique, 
en obligeant les Etats concernés 

à calquer leur politique monétaire 
sur celle de la zone euro, en dépit 
d’impératifs économiques parfois 
divergents.

« Les partisans disaient que le franc CFA 
pourrait favoriser le développement et 
l’intégration de nos pays. Or rien de tel 
ne s’est produit depuis cinquante ans », 
juge Demba Moussa Dembélé, directeur 
du Forum africain des alternatives.
Quelles évolutions possibles ?

Si certains souhaitent une évolution 
du système, via une réunion des 

deux francs CFA ou un arrimage à un 
panier de devises (euro, dollar, yuan); 
d’autres, partisans d’une vraie « rupture 
», prônent la création d’une monnaie 
indépendante, au sein par exemple de 
la Cédéao (15 pays d’Afrique de l’Ouest, 
dont le Nigeria).

Lors du dernier sommet de la zone 
franc, le 2 octobre à Paris, le sujet a été 
abordé par Michel Sapin : « La France 
est entièrement ouverte à toutes les 
discussions. Tous les pays membres 
de cette zone monétaire sont libres et 
indépendants ». 

Mais depuis, les choses n’ont guère 
avancé, tous les pays de la zone franc 
n’ayant pas les mêmes intérêts. Malgré 
ces atermoiements, la question « finira 
par s’imposer », pronostique pourtant 
Noël Magloire Ndoba, doyen de la 
faculté des sciences économiques de 
l’université de Brazzaville, qui évoque 
l’effet de la « guerre des monnaies » : « 
Aujourd’hui, le yuan chinois se répand. 
Cela modifie la donne ».

Lemonde.fr

En effet, a indiqué le gouverneur 
de la Banque centrale des Etats 
de l’Afrique de l’Ouest, alors que 
beaucoup d’avancées avaient été faits 
sur le chemin de l’interchangeabilité 
des francs Cfa des zones CEMAC et 
UEMOA, «les risques sont devenus 
beaucoup plus importants», du fait de 
la montée du terrorisme dans ces deux 
parties de l’Afrique et des risques de 
blanchiment d’argent.
Aussi, a-t-on appris, les deux banques 
centrales travaillent-elles actuellement 
sur «l’interconnexion des systèmes 
de paiement» des deux régions, afin 
d’éviter que l’interchangeabilité des 
Cfa émis par les banques centrales 
des pays de l’UEMOA et de la CEMAC 
n’ouvre pas la porte au financement du 
terrorisme et au blanchiment d’argent. 
«Bientôt, nous mettrons en place le 
dispositif», a rassuré Tiémoko Koné.

BRM
Agenceecof

La question est de plus en plus posée 
de savoir s'il faut ou pas maintenir 
le statu quo autour du franc CFA. 

Le débat est ouvert. 

Kako Nubukpo est l'ancien ministre 
de la Prospective et des Politiques 
publiques du Togo. Il est l'un des 
économistes majeurs du continent. 
Évincé pour ses prises de position en 
faveur d'une révision de la politique 
monétaire dans la zone CFA, il est 

intervenu en cette rentrée au colloque 
sur « L'avenir du franc CFA en question 
» organisé par les Fondations Gabriel 
Péri et Rosa Luxemburg au Palais du 
Luxembourg, le 17 septembre dernier. 
Une question ultra-sensible qui agite 
jusqu'au sommet de certains États 
africains… Autant dire qu'au-delà de 
ce colloque, ses interventions seront 
scrutées avec minutie en cette rentrée 
2015. Et pour cause, Kako Nubukpo 
n'a pas passé l'été comme ministre au 
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Dossier

Michel Sapin

Un billet de dix mille francs

Le franc CFA, quels avantages et 
quels inconvénients ?

Avenir du F Cfa / « C’est la décision 
des Africains qui s’impose, pas celle 
de la France » (Michel Sapin)

Togo. Il a été évincé du gouvernement 
formé par le Premier ministre Komi 
Sélom Klassou en juillet dernier sous la 
pression de la BCEAO.

Que dit Kako Nubukpo ?

Il pose la question de savoir si la 
monnaie, le franc CFA, est au service 
du développement des populations et 
sur quelle base envisager l'avenir. Au 
début de l'année 2015, lors de diverses 
conférences sur l'économie tenues à 
Lomé (Togo), Kako Nubukpo a suggéré 
que de nouvelles mesures soient prises 
pour favoriser la croissance dans l'Union 
économique et monétaire ouest-
africaine (UEMOA). Il a ainsi révélé que 
les réserves de change que déposent 
les deux banques centrales BCEAO 
et BEAC (Banque des États d'Afrique 
centrale) auprès du Trésor public 
français pour assurer la parité du franc 
CFA avec l'euro posaient problème. 
La règle voudrait que ces réserves de 
change puissent couvrir au moins 20 % 
de l'émission monétaire effectuée par 

les deux banques centrales. Ce qui n'est 
pas le cas dans les faits puisque le taux 
de couverture avoisine 100 % depuis 
de nombreuses années. La solution 
est toute trouvée, selon lui : il faudrait 
puiser dans cette marge de près de 80 
% pour assurer des crédits aux PME - 
dans le but de doper la croissance des 
états membres. 
Preuve de l'importance du sujet : lors 
de ce colloque organisé à Paris avec 
d'éminentes personnalités, il y a eu 
notamment l'économiste et président 
d'Aracade (Dakar-Sénégal) Demba 
Moussa Dembélé, l'économiste et 
sociologue Martial Ze Belinga, le 
maître de conférences à l'université 
Paris 1-Panthéon-Sorbonne Bruno 
Tinel et l'ancien ministre des Affaires 
étrangères de Côte d'Ivoire Abou 
Drahamane Sangaré. L'économiste 
togolais est revenu, au cours de cette 
rencontre, sur la « politique monétaire, 
fixité du change et financement de 
l'émergence en zone franc : le cas de 
l'UEMOA ».

Afrique.lepoint.fr 

Objet de clivage chez les 
économistes comme chez 
les responsables politiques 

africains, le franc CFA présente à la 
fois des intérêts et des désagréments 
pour les pays utilisateurs. Comment 
fonctionne le système? Quels sont les 
arguments de ses détracteurs, et ceux 
de ses partisans?

Qu'est-ce que la zone franc?

Créée en 1939, la zone franc est un 
espace économique et monétaire 
d'Afrique subsaharienne, où vivent 
quelque 155 millions d'habitants. 
Deux sous-ensembles la composent: 
l'Union économique et monétaire ouest 
africaine (UEMOA) et la Communauté 
économique et monétaire de l'Afrique 
Centrale (CEMAC).

La monnaie commune à cette zone est 
depuis 1945 le "franc CFA" (signifiant 
"franc de la communauté financière 
africaine" dans l'UEMOA et "franc de 
la coopération financière en Afrique 
centrale" dans la CEMAC). Le "CFA", 
autrefois arrimé au franc français, est 
aujourd'hui lié à l'euro par un système 
de parité fixe.

Comment fonctionne le système?

Du fait de sa parité fixe, la valeur du 
franc CFA évolue de façon parallèle 
à celle de l'euro. C'est Paris, à travers 
un accord de coopération monétaire, 
qui garantit la convertibilité du franc 
avec la monnaie européenne, de façon 
illimitée.
En contrepartie, les banques centrales 
de la zone franc doivent déposer 50% 
de leurs réserves de change auprès 
du Trésor français, sur un compte dit 

"d'opérations". En 2015, le dépôt de la 
BEAC et la BCEAO dans les coffres du 
Trésor représentait environ 14 milliards 
d'euros.

Quels sont ses avantages?

Le principal est la stabilité. La création 
de monnaie étant sous contrôle 
extérieur, il n'y a pas la tentation de 
"faire tourner la planche à billets": les 
pays de la zone franc bénéficient ainsi 
d'une dette publique limitée (moins de 
70% du PIB) et d'une inflation maîtrisée 
(moins de 3%), quand nombre de leurs 
voisins se battent avec une inflation en 
dents de scie.
Le CFA, en outre, est un atout en 
termes d'intégration régionale: il facilite 
les échanges entre pays de la zone, "au 
bénéfice des économies nationales et 

des acteurs économiques", selon Noël 
Magloire Ndoba, ancien doyen de la 
Faculté d'Economie de l'université de 
Brazzaville.
Le franc CFA bénéficie enfin d'une 
crédibilité internationale qui manque 
aux autres monnaies de la région, du 
fait de son lien avec l'euro. "C'est un 
gage de sécurité auprès des marchés. 
Et ces pays ont besoin des marchés 
financiers pour l'investissement", juge 
Christopher Dembik, économiste chez 
SaxoBank.

Quels sont ses inconvénients?

Le principal inconvénient est celui de 
la dépendance monétaire: le système 
du franc CFA prête le flanc au procès 
en néocolonialisme, du fait notamment 
de l'obligation de déposer 50% des 
réserves au Trésor français, même si ce 
dépôt ne rapporte rien à la France, qui 

les rémunère aujourd'hui au-dessus des 
taux du marché.

Pour l'économiste sénégalais Demba 
Moussa Dembele, ces dépôts "privent 
les pays concernés de liquidités" et 
leur fait perdre une partie de leur 
"souveraineté". "Vous imaginez la 
banque centrale européenne déposer 
50% de ses réserves à Washington? 
Cela paraît impensable", souligne-t-il.

Autre problème: les gouverneurs de 
la BCEAO et de la BEAC n'ont pas les 
coudées franches pour faire varier le 

cours de leur monnaie, la parité avec 
l'euro les obligeant à calquer leur 
politique sur celle de la BCE. "Le sort 
du franc CFA se décide à Paris et à 
Francfort. Or les priorités pour l'Europe 
ne sont pas celles des pays africains", 
dénonce Demba Moussa Dembele.
L'arrimage à l'euro, enfin, fait subir au 
franc CFA les fluctuations de la monnaie 
européenne. Avec des conséquences 
parfois néfastes pour les exportations 
des pays de la zone, du moins quand 
l'euro est fort -- ce qui n'est plus le cas 
depuis l'été 2014.

Information.tv5monde.com

L’avenir du franc CFA était au cœur 
de la rencontre des ministres de 
l’économie et des finances des 

15 pays concernés par cette monnaie 
héritée de l’ancienne métropole qu’est 
la France au Cameroun le samedi 
09 avril 2016. En présence de leur 
homologue français Michel Sapin, il a 
été question pour eux de décider de 
ce qui adviendra de cette monnaie, 
dont les pays utilisateurs sont amenés 
à verser 50% des réserves de change au 
trésor français.

Le franc CFA est un symbole fort 
de l’attachement et des relations 
existantes entre les anciennes colonies 
et la France, ancienne métropole. Un fait 
notoire, depuis 70 années maintenant 
(1945) – et malgré la disparition du 
franc français au profit de l’euro, une 
monnaie commune au pays membres 
de l’Union européenne – 15 Etats, 
anciennes colonies continuent d’utiliser 

le franc CFA.
« La France est là pour accompagner »
L’avenir de la monnaie en question a été 
au cœur de la rencontre des ministres 
de l’économie et des finances des 
Etats concernés avec leur homologue 
français Michel Sapin au Cameroun. Là, 
ils ont insisté au cours des échanges sur 
la diversification de leurs économies et 
des efforts qu’ils sont encore amenés à 
fournir.

Selon Michel Sapin, l’avenir du franc 
CFA se trouvait entièrement entre les 
mains des Africains. Quel rôle joue 
alors la France ? « La France est là pour 
accompagner. Elle est là pour garantir 
la stabilité de la monnaie », a déclaré le 
ministre français, jugeant au passage 
cette stabilité de « très utile aux pays 
concernés ».
Oui KOETA

Burkina24 /Lemonde.fr/afrique

L’espoir de création de cette monnaie 
est resté figé à 2020. Dans une 
publication rendue publique, des 

économistes de la Banque africaine de 
développement (BAD) ont pris position 
en faveur de la création d’une monnaie 
unique au sein de la Communauté 
économique des Etats d’Afrique de 
l’Ouest (Cedeao). 

Dans le document intitulé «Pourquoi et 
quand instaurer une monnaie unique 
dans la Cedeao», la BAD présente 
l’intérêt qu’auraient les 15 pays de 
cet espace régional à adopter une 
monnaie commune. Les pays africains 
réunis au sein de la Cedeao avaient 
émis le souhait de créer une monnaie 

Cedeao / La BAD espère la monnaie 
unique en 2020 

commune en 2000.

A l’origine le projet de création d’une 
monnaie unique était prévu se dérouler 
en 2 phases. Une première consistant 
en la création d’une zone monétaire (la 
zone monétaire ouest-africaine ZMAO) 
regroupant tous les pays ayant une 
monnaie différente du f CFA et une 
seconde phase où seraient fusionnées 
la ZMAO et l’UMOA (l’union monétaire 
ouest-africaine regroupant les pays 
ayant adopté le FCFA) en 2020. De la 
fusion de ces entités naitrait un espace 
économique et monétaire unique dont 
la monnaie s’appellerait Eco. 

Lesafriques.com
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Jeux & détente

Les bons plans et  les bonnes adresses
OU MANGER A LOME?

RESTAURANTS AFRICAINS

RESTAURANTS  EUROPEENS

DECORATIONS

COUTURE STYLISME

Où DORMIR A LOME?

LE TALIER (181, rue Mampo Amoutiévé) ; 
Tél : 93 45 90 90 / 98 95 24 24
VIVI ROYALE (Qtier Nyékonakpoè, Rue 
des Moussons) ; Tél : 22 22 20 27 / 99 22 
20 76
NOPEGALI VIP (Bd du 24 Janvier en face 
de la BTCI) ; Tél : 22 22 94 00

BALKAN (Qtier Kégué, rue de Kégué près 
du bar Dialogue) ; Tél : 22 61 30 63
BARAKOUNDA II (Qtier Kodjoviakopé, Bd 
du Mono) ; Tél : 22 20 17 54

RESTAURANTS LIBANAIS
LA TERASSE (Qtier Dékon, Bd du 13 
Janvier) ; Tél : 90 12 12 12
NUIT D’ORIENT (Qtier Nyékonakpoè, Bd 
du 13 Janvier) ; Tél : 22 44 68 96

.TIMOTHEE (Tokoin trésor ) Tél:90 09 42 82

.DESMO DESIGN (Quartier Forever) Tél : 90 04 16 78

.EAMOD AYANICK (Qt: Nukafu) Tél : 99 47 05 95

.GALERIE CONFORTIUM (Bd 13 Janvier): Tél : 
22 21 99 90 / 22 20 25 26
.ENVERGURE (Tél : 90 10 39 01/22 56 82 80)  
.T.M.B SA (Tokoin St Joseph ) Tél : 22 21 06 77

HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
HÔTEL LA LINETTE (Agbodrafo); Tél : 22 32 34 32
HÔTEL LE LAC (Agbodrafo) Tél: 22 21 08 10 
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 22 21 11 21 
RESIDENCE DES TROPIQUES Tél: 22 26 66 18

MUSCULATION / MASSAGE

YVES LAMBONI (Ki nésithérapeute); Tél: 90 03 79 10 
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

DR THIERRY CASTANET ; Tél: 90 97 15 15
DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CLINIQUE DE L’AEROPORT; Tél: 22 26 90 12
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116
PROTECTION DE L’ENFANCE; Tél: 111 / 22 20 45 10
SPECIALE INFO SANTE; Tél: 80 00 00 11

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES
MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

TOGO MOTO CROSS (Face au Golf club d’Agoè Nyivé) 
; Tél : 90 17 95 07
L’AFRICLUB (Qtier : Kégué entre CHR et la FTF) ; Tél : 
92 52 24 40

MOTO & KARTING

INFOS UTILES

Pharmacies de garde
du 11 au 18 Avril 2016

Que vous inspire cette image?

Photo  du  jour

Embarras de choix
Qui sauver?
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Question: Quelle 
est la valeur des tas 
de fruits suivats:

La réponse:

Jeux de fruits

NOTRE DAME DE LOURDES (A côté du lycée d’Agoè), 
Tél: 22 44 01 01
LE GALIEN (Adido-Adin à 600m de la station TOTAL de 
Totsi), Tél:22 51 71
BETANIA (Sise Sito gblékomé), Tél : 22 43 89 40
ST JOSEPH (Bretelle, Bè Klikamé), Tél: 22 25 74 65
EPIPHANIA (Rue de la Pampa, carrefour Agbémadon- 
Adidogomé), Tél : 23 20 10 52
DES ECOLES (Face Lycée d’Adidogomé), 
Tél: 22 51 75 75
VIGUEUR (Rue 267, Agbalépédogan kilimandjaro), Tél: 
22 51 22 56
DIEUDONNE (Route Léo 2000  vers FUCEC Agoè 
Téléssou), Tél: 23 38 0444
VOLONTAS DEÏ (Avédji , carrefour Sun CITY), 
Tél: 22 36 00 95
AGOE-NYIVE (A côté de l’église catholique d’Agoè-
nyivé), Tél: 22 25 83 38
ESPACE VIE (Agoè Logopé ), Tél: 22 32  87 20
MAINA (Agoè Assiyéyé ), Tél : 22 33 65 34
HOPITAL (Face Hôpital CHU Tokoin), Tél : 22 20 08 08
GBOSSIME (Face marché Gbossimé), Tél: 22 22 50 50
3e ARRONDISSEMENT (Bd 13 Janvier), Tél :222152 27
AVEPOZO (Place public d’Avépozo), Tél : 22 27 04 86
MAWUNYO (Agoé Sogbossito )
PROSPERITE (Bd Eyadema), Tél : 23 38 84 25
LE JOURDIN (Bd Léopold Sédar Senghor, face au CEG 
Wuiti), Tél: 22 61 56 14
FRATERNITE  (Hédranawé ), Tél : 22 26 81 55
NOTRE DAME (578, Rue Assiyéyé), Tél : 22 42  74 04
MISERICORDE ( Bè Kpota), Tél: 23 38 47 62
ST PIERRE (Sagboville, Bd Haho), Tél: 22 26 19 73
CITE (Sur le Bd du 30 Août), Tél: 22 25 01 25
MAELY’S (Bd Malfakassa, Bè, NETADI), Tél: 22 27 60 19
MAIRIE  (Face Mairie), Tél 22 21 26 39      
KODJOVIAKOPE (Avenue Dusbourg), Tél : 22 21 89 90
CENTRE (Rue de la gare face SGGG), Tél : 22 21  83 30
BON SAMARITAIN  (Hôpital Bè), Tél : 22 21 45 30 
DE L’EDEN ( Route d’Aného ), Tél : 22 27 53 55
PORT (Face Hôtel SARAKAWA), Tél : 22 27 61 88

Un père a deux femmes. Il néglige les enfants 
de la première femme et il investi tout son 

économie dans la vie de la deuxième femme y 
comprit ses enfants. Un jour, le fils ainé de la 
première femme qui est un chômeur a décidé 
de passer un concours de la médecine dont les 
frais de préparation s'élevaient à 30.000f Cfa. 
Il alla vers son père qui le renvoya a vide avec 
des insultes graves.

Ce jeune devint médecin et dix ans après, une nuit 
quant il était de garde, il accueilli dans son hôpital deux 
malades qui souffraient de la même maladie et qui  
devraient mourir après quelques minutes tandis qu’il 
avais une seule gélule de remède pour sauver une seule 
personne. Le jeune homme alla vers les deux malades 
et constate que c’étaient  son père et son meilleur ami 
par qui il est devenu médecin. Va t il sauver son père ou 
sera t il reconnaissant envers son meilleur ami? 

Ce jeune homme retourna avec des pleurs. 
Juste à sa sortie, il rencontra son meilleur ami 
d’enfance qui lui essuya les larmes et lui donna 
les 30.000f tandis que le même jour son père 
acheta pour plaisir à sa deuxième femme une 
voiture de luxe à 85.000.000Cfa. 

La question étant posée; mes amis, refléchissez y. 
Balancez ce message à vos amis sous forme d’histoire 
vraie et vous les connaîtrez mieux. De ce fait, vous  
saisirez une leçon de vie. 
Merci et bonne réflexion
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Benazir Bhutto

Par Sami Tchak
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« …J’allai directement raconter 
tout à la petite sœur de ma 
mère. Ma tante me rassura. Elle 
me promis surtout que la liaison 
de mon mari avec Abléwa  ne 
durerait pas bien longtemps. 
Hermann rentra le soir- même 
à la maison. Il continua à faire 
ses voyages d’affaires comme 
auparavant. Nous ne reparlâmes 
plus jamais d’Abléwa. Mais j’ai 
su qu’elle n’a pas accouché chez 
ma belle –mère. Je crois que ma 
tante avait fait ce qu’il fallait 
pour renvoyer cette femme qui 
voulait partager mon Hermann. 
Elle avait tout simplement 
disparu de la maison de la belle 
mère. Si Hermann persistait dans 
ses absences comme si de rien 
n’était, je pense qu’il ne pouvait y 
avoir que deux raisons possibles. 
Soit Hermann s’était déjà dégoté 
une autre femme. Soit voulant 
montrer aux autres membres de 
la famille qui portait le pantalon, 
il avait maintenu sa nouvelle 
forme de vie. Dans un cas ou 
dans l’autre, je devais lutter pour 
le garder. J’avais le choix entre 
faire en sorte  qu’il ne bande 
avec aucune  autre femme en 
dehors de moi.  Ou chasser toute 
concurrente dès son arrivée. Si 
Herman retrouvait son érection 
avec moi et la perdait avec les 
autres, il comprendrait très 
vite. La deuxième solution était 
certes discrète mais comment 
savoir à temps que mon mari 
tirait ailleurs. Ma tante m’initia  
alors à une pratique secrète de 
la famille : faire fuir d’elle-même 
une femme qui veut te piquer 
ton mari. Un vrai jeu d’enfant. 
Mon père, c’est le 16 mai 1967, 
que Kossigan est venu au 
monde. Cette grossesse m’avait 
beaucoup secouée. Les médecins 
me gardèrent trois semaines 
à l’hôpital. Hermann vint nous 
chercher avec  sa Simca noire. 
La nuit, j’attendis qu’il vienne me 
rejoindre dans la chambre. En 
vain. Quand je vis dans la cour 
son fauteuil vide, je retournai 
à coté du bébé, tout en larmes. 
Je pleurais en silence, derrière 
la porte. Soudain, je sentis une 
pression. Je reculai et découvris 
un Hermann en pyjama. Il me 
prit dans ces bras. Je m’apaisais 
instantanément. Il sécha mes 
larmes et m’entraîna  vers le lit. 
Je fis le geste d’aller fermer la 
porte. Stoppant mon élan, il me 
fit assoir au bord du lit. A côté 
de lui. Pendant une éternité, ses 
yeux allèrent du bébé à moi. Son 
souffle buttait  contre sa poitrine. 
Finalement il lâcha : ‘’-Da-Do 
! plus jamais, je ne coucherai 
avec toi. Ne me demande pas 
pourquoi. Tu le sais déjà. Je 
t’aime toujours. Mais je veux 
qu’enfin l’agent me reste entre 
les mains. Je veux acheter par 
moi- même. Quant aux femmes, 
cela m’est égale d’en changer 
tous les jours… Mais sache que 
…’’ Sa voix se perdit et nous nous 
effondrâmes dans les bras l’un 
de l’autre. Tanti Dovi entendit  
de loin la voix du père Adodo 
la rappeler à elle : -Ne pleure 
pas ma fille ! C’est bon pour 
aujourd’hui. Nous continuerons 
la prochaine  fois. Pour ton acte 
de contrition pendant les hui 
jours, qui viennent, réfléchis au 
mal que tu as fait, demande-toi 
ce que Dieu aurait voulu… » 

Extrait de « Les mémoires de 
madame Dovi : Confessions 
d’une sorcière vodou » de Adri 
Nyakpekpe. Pp 42 à 44

Si certaines féministes occidentales, 
certaines ministres françaises, si 
toutes pouvaient se rappeler ce 

visage, cette femme, cette dignité, cette 

Benazir Bhutto
élégance, si elles pouvaient se rappeler 
l'histoire de cette femme, l'histoire de 
Benazir Bhutto, elles feraient moins 
d'amalgames sur le voile. Nombre de 
ces femmes (je dis femmes en pensant 
juste à la récente sortie de la ministre 
Rossignol - moi qui éprouve de grandes 
émotions en percevant les trilles 
des rossignols -, sinon il y a aussi des 
hommes) en sont arrivées, encouragées 
par le contexte actuel, à confondre 
de façon catégorique le voile avec la 
soumission ou la radicalisation. 
Mais y a-t-il une d'entre elles qui, sur 
quelque plan que ce soit, tiendrait la 
comparaison avec Benazir Bhutto?

Une seule, qu'elle soit une politicarde 
médiocre ou une intellectuelle 
prétentieuse, ou une féministe excitée 
sur les plateaux de télé (le féminisme 
est légitime, ce n'est pas une raison 
pour qu'il y ait tant d'idiotes à débiter 
autant de conneries au nom des 
femmes)? Derrière le voile, il y a une 
civilisation, une grande civilisation. Mais 
pour dénoncer ce que le voile dit aussi 
dans certains cas, pour des millions de 
femmes, c'est-à-dire, plus que de la 
soumission, un asservissement, pour 
dénoncer ce que dit surtout le voile 

intégral pour une quantité importante 
des femmes qui le portent, forcées, 
à la suite d'une plus ou moins longue 
persuasion ou par un endoctrinement ou 
par une auto-conversion ou par le rejet 
des normes dominantes de leur société, 
pour le dénoncer, surtout par les temps 
qui courent, il faudrait des discours plus 
subtils que celui de la Rossignol, il faut des 
travaux d'intellectuels, non médiatisés, 
complexes. Et la France n'en manque pas. 

Aujourd'hui, l'idée qui s'installe, entre 
racisme et arrogance, c'est qu'en face 
de chaque femme voilée, quelle que soit 
la forme de son voile, nous poussions 
un "Pauvre esclave!" ou "Sale terroriste 
en puissance!" ou "Ah! la pauvre!" ou 
"Franchement, à notre époque!"... Pourtant, 
il nous arrive à toutes et à tous de nous 
retrouver dans des pays où l'islam est la 
religion dominante, comme au Maroc par 
exemple, en présence de tant de jeunes 
femmes avec un voile et des tenues qui 
ne censurent nullement la poésie de leur 
corps. Ce que voile le discours sur le voile 
est parfois très sale: la voix de Rossignol 
n'en est qu'un vague écho, l'écho de ce 
que j'appelle le racisme humaniste. Ce 
n'est pas paradoxal: bien des auteurs des 
discours racistes se cachent derrière leurs 
bonnes intentions. Rossignol par exemple 
chante Montesquieu. On ne peut donc la 
considérer comme un oiseau de mauvais 
augure.

Le thème de cette édition 2016 « nature 
et culture » n’est pas le fruit d’un hasard. 
En effet, ce thème puise son inspiration 
dans le concept de base de World 
Wood Day (WWD). Il s’agissait pour les 
organisateurs  de démontrer que le bois 
joue un rôle clé dans un avenir durable. 
Aussi, de faire prendre conscience que 
le bois est un biomatériau écologique.  
Le thème a  permis aux participants 
d’explorer  la relation entre la nature et 
la culture qui influent sur la façon dont 
nous utilisons le bois dans nos vies 
quotidiennes. 
Si le choix du thème n’est pas le fruit 
d’un hasard, celui du Népal comme pays 
hôte l’est moins. En effet, Le Népal  a été 
choisi en raison de sa diversité à la fois 
géographique et culturelle. En outre, la 
ville de Katmandou est nommée d'après 
le Kasthmandap Temple, qui en sanskrit 

signifie «  Abris couvert de bois». Les 
artistes sculpteurs participants à cet 
événement international sont issus de 
plus de 100 pays et régions, qui ont aidé 
à attirer l'attention sur la détermination 

Sculpture du bois / 4ème édition du World Wood 
Day au Népal
Le Togo fait bonne figure avec Jean-
Fréderic Batassé
Organisé cette année à Katmandou dans la capitale Népalaise sous le thème « 
nature et culture », le  World Wood Day (La Journée Mondiale du Bois) est une 
manifestation culturelle célébrée chaque  21 Mars. Cette édition 2016 qui a vu la 
participation du Togo, à travers la personne du sculpteur Jean-Frédéric Batassé, 
a pour but de mettre en évidence le bois comme un biomatériau écologique et 
renouvelable, et de sensibiliser sur les principales pièces de bois, son rôle dans un 
monde durable à travers la biodiversité et la conservation des forêts.

de cette  nation népalaise qui a  la culture 
du bois. Cet événement d'une semaine 
a mis en vedette  des événements pour 
enfants, festival de musique et une 
plantation d'arbres.
Quant au Togo, sa participation n’a été 
effective qu’à cette quatrième édition 
2016 avec la présence effective de Jean 
Fréderic Batssé, un ancien élève de chez 
Paul Ayhi. Invité à la deuxième édition en 
Chine, les participants Togolais n’ont pas 
pu faire le déplacement  pour cause d’un 
visa de transit. A la troisième édition, 
le Togo a une fois encore manqué le 
rendez-vous de Turquie pour cause 
de carte d’opérateur économique que 
n’avaient pas les participants togolais. 
Cette participation en 2016 au Népal n’a 
été possible que grâce à l’appui financier 
du Fond d’Aide à la Culture (FAC).
Pour sa première participation, le Togo 
a fait bonne figure. Ayant produit une 
œuvre abstraite dont le titre est « la 
spirale en quatre dimension », cette 
œuvre réalisée en trois jours a été  choisi 
meilleure sculpture de tout le symposium 
qui a été une plate-forme d’échange 
entre les sculptures venus de tous 
les coins de la terre. Ces événements 
doivent faire prendre conscience 
aux autorités afin qu’ils investissent 
d’avantage dans ce secteur qui est non 
négligeable dans le développement d’un 
pays.

 Etienne Pamessam (stagiaire)

Jean-Fréderic Batassé au symposium

Jean-Fréderic 
Batassé 
devant son  
oeuvre
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Sports

Longue de 145 km, la première 
étape Lomé – Atakpamé. A mis en 
concurrence 56 coureurs venus de 

9 pays d’Afrique et d’Europe. Au top de 
départ, on comptait des équipes comme 
le Bénin, le Burkina-Faso, la Côte d’Ivoire, 
la France, le Ghana, le Nigéria, le Sénégal, 
la République démocratique du Congo et 
le Togo.
Cette première manche a été remportée 
par un Ivoirien qui décroche ainsi le 
maillot jaune. Pour la deuxième étape 

longue de 76 km qui a été lancée hier, 
les coureurs doivent quitter la ville de 
Sokodé pour rallier celle de Kara.
Le Tour international cycliste du Togo 
2016 qui prend fin le 17 avril prochain 
livrera le successeur du Burkinabé Seydou 
Bamogo, vainqueur l’année dernière.
Les responsables de la FTC (Fédération 
togolaise de cyclisme) nourrissent 
l’ambition de remporter quelques étapes 
de la compétition.

Rachidou Zakari

Eperviers
Le Roy a son premier 
challenge
Le nouveau sélectionneur du Togo a dû voir Emmanuel Adébayor et les siens bouger 
mais certainement pas en tant que sélectionneur pour connaître suffisamment les 
forces et les faiblesses de cette équipe, avant d’affronter dans les prochains jours 
le Libéria. Fin Mai il devrait coacher le Togo dans un match contre la Bretagne.

Avant la rencontre contre le Libéria, 
Claude Le Roy tient à avoir un 
match amical avec le Togo. Il 

semble, selon les dernières actualités, 
que ce dernier aura comme premier 
challenge, la Bretagne, une équipe dirigée 
par un autre sélectionneur d’expérience 
Raymond Domenech.

Dans cette équipe on y retrouve plusieurs 
joueurs de haut niveau. Il s’agit des 
joueurs comme Yoan Gourcuff, Yann 
Jouffre, Romain Danzé, Gaël Danic, 

Jordan Veretout etc. 
La date du match des Eperviers avec 
la Bretagne n’est pas encore connue, 
tout comme l’information qui n’est pas 
confirmée par les autorités togolaises.

Avec comme nouveau sélectionneur, 
Claude Le Roy, le Togo a pour objectif 
de se qualifier pour la CAN 2019 et si 
possible la CAN 2017 dans laquelle ils 
sont mal engagés après avoir pris 1 point 
sur 6 face à la Tunisie en mars.

ZAK JAY

Togo / Football
Nouvelles des internationaux 
togolais
Montpellier 0-2 Lyon
L’olympique lyonnais continu son sans 
faute vers le sommet en s’imposant ce 
week-end en déplacement à Montpellier. 
Le franco-togolais Corentin Tolisso est 
rentré en jeu à la 69ème minute. Lyon est 
2ème au classement avec 55 points.
Angers 0- 0 Ajaccio
Angers a été contraint au partage des 
points par Ajaccio. Le franco-togolais  
Glles Sunu, titularisé est sorti à la 77ème 
minute de jeu. Angers est 8ème au 
classement.
Reims 2-1 Nantes
Kossi Agassa  est toujours relégué sur 
le banc des remplaçants avec Reims. 
Reims avec cette victoire est 17ème au 
classement avec 36 points.
Toulouse 4-0 Bastia
De retour de blessure, Floyd Ayité a 
été titularisé avec Bastia mais n’a pu 

empêcher la lourde défaite de son club à 
Toulouse. Bastia est 11ème au classement 
avec 46 points
Orleans 1-3 Colmar
Classé 16ème avec 26 points, Colmar est 
logé dans la zone de relégation mais a 
reussi à gagner en déplacement ce week 
end. Le gardien togolais, Cedric Mensah a 
disputé toute la rencontre.
Béziers 2-1 Epinal
Epinal mal classé dans le championnat 
a une fois encore perdu ce week end. 
Le défenseur franco-togolais Simon 

Gbégnon a disputé toute la partie
Belfort 1-2 Boulogne
Sénah Mango a participé à la victoire de 
son club Boulogne en déplacement. Le 
togolais a disputé toute la rencontre. Le 
club est l’actuel 9èmeavec 36 points.
Crystal Palace 1-0 Norwich City
Adébayor blessé n’était pas dans le groupe 
face Norwich ce week end. Crystal Palace 
est 16ème avec 37 points.
Torino 2-1 Atalanta
Serge Gakpé toujours remplaçant est 
entré en jeu à la 69ème minute de jeu. 
Atalanta est 14ème avec 36 points
Wilrijk 1-1 osterzonen
Placca Fessou Mèmè et ses coéquipiers 
ont obtenu le point du match nul en 
déplacement et gardent la première place 
au classement. Le togolais a été passeur 
sur le but de son club.

Trabzonspor 1-1 Istanbul BB
Serge Akakpo a permis à sa formation, 
Trabzonspor de revenir au score en 
inscrivant le but égalisateur à la 37ème 
minute. Le défenseur togolais marque 
ainsi son premier but dans ce club. 
Trabzonspor est 10ème avec 37 points.
Almeria 1-1 Alcorcon
Fraîchement désigné « meilleur joueur » 
de son club, Alcorcon, Djene Dakonam 
a participé à l’intégralité de la rencontre. 
Alcorcon est  6ème avec 49 points.

Cyclisme / Tour international du Togo
C’est parti pour la 25ème édition
La 25è édition du Tour cycliste international du Togo a officiellement débuté le 
mardi à Lomé avec le premier coup de pédale. Pour la première étape les coureurs 
doivent rallier Atakpamé.

Les hommes de Diego Simeone ont 
finalement obtenu leur triquet pour 
les  demi-finales de la League des 

Champions en battant le FC Barcelone sur 
un score de 2 buts à 0. Jusqu’au bout et 
avec la « bénédiction » de Diégo Simeone, 
ils se sont battus et ont tenu  bon face 
aux attaques des catalans, 

Sacré Simeone

« Il est clair qu’on cherche toujours 
à améliorer ce qu’on fait contre eux, 
match après match. En conservant les 
caractéristiques et la structure de notre 
équipe, nous chercherons quelques 
variantes pour voir si nous pouvons 
leur faire mal. Et le plus important, c’est 
de gagner le match », indiquait Diégo 
Simeone en conférence de presse avant 
le début du match. Il aura eu raison, car 

Champions league
L’Atletico sort le Barca de la 
compétition

le Barça était méconnaissable hier. Le 
football « Champagne », ou le « diogo 
bonito » qu’on leur connait a laissé la 
place à l’hésitation, à la peur et même aux 
fautes.

« Supermessi » et était impuissant face 
à la fougue et l’hyper détermination des 
guerrier madrilènes. Il en était de même 
pour les deux autres mercenaires sud 
américains qui forment le trio d’enfer 
MSN.

Pourtant, le Barça était d’après plusieurs 
analystes le favori de la rencontre, avec 
un Tores absent et la plupart des joueurs 
qui avaient un carton jaune, sans oublier 
que le Barca avait l’avantage du score du  
match aller.

Rachidou Zakari

Battus 2-1 au match aller par les hommes de louis Enriqué, l’Atletico Madrid 
n’avait pas droit à l’erreur hier face au Barca. Dans un match très serré, l’Atletico 
a athlétiquement pourrit le jeu des catalans pour finalement leur marquer deux 
buts fatals qui portent la griffe de Griezmann.

Claude 
Le Roy

Serge 
Gakpé

Griezmann et les siens célébrant leur victoire Les cyclistes 
au point de 
départ de 
Lomé
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Reportages
Petit déjeuner
« Ayimolou » et « Kom » en vogue
Le petit déjeuner est le premier repas de la journée, celui qui se prend au lever. Au Togo et plus 
particulièrement à Lomé, la coutume est respectée. D’après des constats de Togomatin, pendant que 
certains togolais prennent de la bouillie accompagnée du pain ou de beignets, d’autres consomment 
plutôt des repas comme du riz, du « Ayimolou » ou du « Kom » ou encore des dérivés de céréales. 
Ayimolou est un plat de riz mélangé avec du haricot et le Kom, une sorte de pâte faite à base de maïs. 

La tendance à prendre des 
plats locaux en début de 
matinée en lieu et place des 

repas légers tels que le café, le 
thé, le lait et quelques galettes 
ne favorisent pas les cafétérias 
qui restent à espérer des clients. 
Si dans sa conception, le petit 
déjeuner se réfère au premier 
repas pris souvent dans la 
matinée, des nutritionnistes 
prétextent qu’il doit être un 
repas léger afin de permettre à 
celui qui l’a pris de bien vaquer à 
ses occupations sans pour autant 
sentir la lourdeur dans son corps. 
Transposé dans les habitudes 
locales, le petit déjeuner est 
souvent fait de plat d’ « Ayimolou 
», du « Kom », de l’haricot et de 

la bouillie.
Des raisons de la prise de ces 
repas consistants en début 
de matinée, Afanou, un jeune 
apprenti menuisier a déclaré 
que ces plats donnent « la 
force physique nécessaire pour 
avoir de l’énergie  jusqu'à une 
heure avancée donnée de la 
journée ». Thomas, un jeune 
maçon renchérira que « mon 
petit déjeuner c’est du kom ou 
Ayimolou. À vrais dire, je mange 
tout ce que je trouve le matin ; 
ce qui peut me permettre de 
faire  mes activités jusqu'à 15 ou 
17 heures ». Selon Ahouéfa une 
revendeuse d’Ayimolou, « il serait 
très difficile d’estimer les clients 
par jour et surtout ceux qui 
viennent manger le matin avant 
10 heures. 
L’affluence au moment de la vente 
ou de la prise du petit déjeuner 
chez les revendeuses de plats 
locaux donc traditionnels et le 
service dans les cafétérias diffère 
d’un point à l’autre. Que ce soit à 
Adakpamé, Bè-Kpota, Nukafu ou 
Agbalépédogan, les clients mieux 
les abonnés au petit déjeuner 

local sont souvent en nombre 
par rapport à l’affluence dans les 
cafétérias. 

Cette situation n’est pas sans 
incidence sur la gestion des 
activités dans les cafétérias. 
Selon Olivier, un gérant de 
cafétéria à Tokoin-Wuiti « c’est 
compliqué d’exercer ce genre 
d’activité ici mais nous on se bat 
pour se maintenir. On étudie le 
goût de nos clients surtout les 
étrangers qui ne mangent que 
des repas solides le matin. Les 
quelques togolais qui viennent 
y prendre leur petit déjeuner 
sont d’une classe différente de la 
masse ».
En somme, si la tendance de 
la prise des repas locaux aux 
heures de petit déjeuner est 
en vogue chez des Togolais, 
il y a lieu de souligner que le 
phénomène peut s’expliquer par 
l’habitude héritée des temps de 
nos parents mais aussi dans une 
moindre mesure le manque de 
moyens financiers pour certaines 
personnes.

Justin Yoma (Stagiaire)  

Armés de coupes-coupes, de pèles de brouettes 
et de râteaux, les JDS ont été mobilisés sur le 
site du carrefour communément appelé « 3K». 

Sur les lieux, ils étaient une cinquantaine à prendre 
part aux travaux.
Sous le soleil, et après la pluie, madame Victoire 
Tomegah Dogbé, Ministre du développement  à 
la base était également sur les lieux. Elle s’est 
entretenue avec les volontaires. C’est un échange de 
quelques minutes au cours desquelles elle a répondu 
aux questions et aux doléances des volontaires. 

Les volontaires sont satisfaits de leurs missions, du 
moment où elle leur permettra de gagner quelque 
chose comme indemnité à la fin du mois, d’apprendre 

Volontariat
Ça bouge au niveau des JDS !
La première vague des jeunes déscolarisés (JDS) de l’Agence Nationale du Volontariat au Togo 
a effectué le mardi 12 avril une sortie sur le terrain. Leur mission consistait à rendre propre les 
environs des feux tricolores du carrefour « bar 3k ».

un métier, et d’avoir la possibilité d’ouvrir un 
atelier avec l’aide du programme FNFI qui leur 
offre cette possibilité. C’est en gros ce qu’a fait 
comprendre la porte parole des JDS, Mlle Essoh 
Mayomba. « Notre travail consiste à rendre nos 
quartiers propres. Pour la sortie d’aujourd’hui 
madame la ministre était à nos côtés. Nous en 
avons profité pour lui dire merci à elle et au chef 
de l’Etat pour l’opportunité qu’ils nous offrent. 
Nous en avons profité pour lui demander  de ne 
pas oublier nos frères qui ne sont pas encore 
engagés, de nous offrir une boite à pharmacie 
et assurer les JDS pour d’éventuelles accidents 
sur le terrain ». a-t-elle confié.

Rachidou Zakari

La nouvelle donne s’est 
imposée par le fait que 
de la mise en usage des 

téléphones portables avec la 
connexion mobile 3G mais aussi 
des clés (modem) de connexion à 
internet. 
En effet, l’arrivée des smartphones 
a ouvert la voie à la connexion 
internet sur les téléphones 
portables. A partit de cette 
offre, beaucoup d’utilisateurs de 
téléphones portables surtout les 
jeunes préfèrent se connecter à 
partir de leurs appareils au lieu 
de se rendre dans des cybercafés 
pour se connecter.
Avec l’accès à internet et le 
développement des réseaux 

Cybercafés
Désintérêt des jeunes internautes
Les cybercafés à Lomé et dans des villes et localités du Togo n’attirent plus les jeunes internautes Togolais 
comme avant. La clientèle dans les cybercafés ces derniers temps devient de plus en plus une denrée rare.

sociaux, des jeunes internautes 
préfèrent rester connectés 
pendant de longues heures et 
même parfois sans interruption 
à discuter avec leurs proches et 
amis. De l’intérêt à se connecter 
à partir de son téléphone, Reine, 
une jeune lycéenne a avoué « Je 
préfère me balader avec l'internet 
sur mon téléphone au lieu d'aller 
passer des heures dans un 
cybercafé avec une connexion 
aléatoire ». Le désintéressement 
des cybers peut aussi s’expliquer 
par la connexion à faible débit 
et la fixation  des horaires pour 
l’ouverture et la fermeture des 
desdits centres.
Le changement qu’on note 

contraste avec l’habitude des 
jeunes à se connecter dans des 
cybercafés pour deux, trois ou 
quatre heures. A l’époque, les 
jeunes utilisaient allaient dans 
les cybers pour s’échanger et 
utilisaient ces centres comme 
des espaces de bibliothèques 
numériques pour faire leurs 
recherches scolaires. 
Les jeunes diplômés y venaient 
pour la recherche d’offres 
d’emploi, de plans d’affaires et 
même de partenariats. Lieux  de  
rencontres dont l’accès était un 
prestige, les cybers ont permis 
aussi à de nombreux jeunes de 
se familiariser avec l’ordinateur 
et de découvrir les formidables 
possibilités qu’offre Internet.
Mais avec le développement, fini 
le temps ou des gens accourraient 
dans des cybers. A défaut d’offrir 
leur service, des cybers ont 
tendance aujourd’hui à se réduire 
en des centres de photocopies, 
de scanners ou des initiations à 
l’informatique. 
Si la tendance actuelle se 
poursuit, les cybercafés qui 
arrivent à survivre au vent de 
la connexion mobile 3G sur 
les portables seront contraints 
de subir le même sort que les 
cabines téléphoniques.

Elom H (Stagiaire)

On connaitra bientôt les 100 
entreprises les plus dynamiques 
du Togo. Leurs noms seront 
communiqués  le 16 avril à 
l’hôtel Eda Oba, au cours 
d’une soirée dénommée « Galla 
des 100 entreprises les plus 
dynamiques», initiée par l’agence 
Eco Finance Entreprises.

A l’instar du Sénégal et du 
Mali en 2014, du Burkina 
Faso et du Benin en 

2015, le Cabinet Eco Finance 
Entreprises va organiser le 16 
avril 2016, l’édition 2016 du 
Gala des 100 entreprises les plus 
dynamiques du Togo.
Placé sous la présidence de son 

Entreprise
Quelles sont les 100 plus 
dynamiques du Togo ?

Excellence Komi Selom Klassou, 
premier Ministre du Togo, Et de 
celle de l’Ambassadeur des USA 
au Togo, l’évènement connaitra 
la participation de plusieurs 
partenaires de développement, 
des Organisations 
Professionnelles, et des chefs 
d’entreprises.

Selon Eco Finance Entreprises, 
cet évènement « cherche à 
contribuer à l’émulation et la 
valorisation des entreprises. Il 
s’agit de permettre également 
aux autorités étatiques et aux 
institutions internationales, de 
pouvoir identifier les entreprises 
les plus compétitives ».

TM

Un plat
de kom

Une 
jeune 

fille dans 
un cyber

Mme Dogbé s'entretenant avec  les JDS
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